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Orléans vivre sa ville

Les vingt-deux élèves de
troisième C du collège La
Croix Saint-Marceau ont mis
à profit le temps du Carê-
me pour organiser dans
leur établissement scolaire
une collecte au profit de la
Banque alimentaire.
C’est la deuxième action

de solidarité que les jeu-
ne s en t rep rennen t au
cours de cette année sco-
laire. Ils ont déjà monté
un projet similaire en dé-
but d’année, en lançant un
cross au profit d’Action
contre la faim. Ils avaient
réuni 2.000 euros
Encadrés par leur profes-

seur d’EPS, Loïc Ramaugé,
et accompagnés par leur
professeur d’arts plasti-
ques, Juliette Sainjon, ainsi
que par Audrey Bazinet,
animatrice en pastorale

Du fait de l’élection prési-
dentielle, la cérémonie de
la Journée nationale du
souvenir des victimes et hé-
ros de la déportation, habi-
tuellement programmée le
dernier dimanche d’avril, a
eu lieu vendredi matin.
P ré s i d é e pa r Rég i n e

Engström, préfète du Loi-
ret, elle s’est d’abord dé-
roulée à l’esplanade de la
Résistance au parc Pasteur,
puis au monument de la
Victoire, sur le boulevard
Alexandre-Martin.
Devoir de réserve oblige,

aucun message officiel n’a
été dél ivré. Seule Olga
Guitton, dont le père fut
déporté à Buchenwald, a

pris la parole, transmet-
tant la déclaration com-
mune de l’ensemble des
associations et fédérations
de déportés et internés.
Évoquant le génocide

« d’une grande partie des
populations juives et tziga-
nes d’Europe », elle a rap-
pelé que de nombreux dé-
po r t é s l e fu ren t aus s i
« pour leur résistance à
l’occupant, pour des rai-
sons politiques, religieuses
d’orientation sexuelle ou
dans le cadre de rafles de
représailles ».
La cérémonie s’est termi-
née par Le Chant des ma-
rais et Le Chant des parti-
sans. n

hommage. premier dépôt de gerbe pour un élu du conseil
municipal des jeunes, revêtu de son écharpe rouge et jaune.

pasteur

Une journée enmémoire
des déportés et internés

diFFicultés. Les jeunes ont dessiné sur les vitres les contours
des visages des mangas.

Les jeunes ont découvert la
technique de dessin de
mangas sur vitre.
Au centre d’animation

Romain-Rolland, une di-
zaine de jeunes se sont
initiés au dessin sur vitre,
sur les conseils de Mamy-
pa Mabamza, animatrice
de l’Aselqo : « Nous proje-
tons le dessin sur la vitre
et les jeunes délimitent le
contour du visage. » En-
suite, i ls apposent une
peinture spéciale sur la vi-

tre « mais il faut faire des
mélanges pour obtenir des
nuances légères, afin de
ne pas obstruer la lumière
à travers la vitre et, sur-
tout, respecter les ombres,
car l’image est projetée sur
un double vitrage, ce qui
augmente la difficulté ».
Les jeunes ont apprécié

l’exercice, comme en té-
moigne Tony : « Cette idée
d’animation est excellente
car nous aimons tous le
manga. » n

la source

Ils ont dessiné des mangas
sur une image projetée

culture n Cette société qui existe depuis 1809 veut se faire connaître

L’Académie pousse ses murs

dimitri crozet

o n entre dans le bâti-
ment de l’Académie
d’Orléans sous deux

regards qui en imposent.
Celui d’Antoine Petit (mé-
decin du XVIIIe siècle) et
Henri Louis Duhamel-du-
Monceau (scientifique, du
XVIIIe également, aux mul-
tiples casquettes). Leurs
visages sculptés sur la fa-
çade (refaite après la guer-
re de 1870) du 5, rue An-
t o i n e - P e t i t , s i è g e d e
l’Académie.
Lors de sa création en

1809 (après une première
société créée au XVIIIe siè-
cle et dissoute lors de la
Révolution), elle ne s’ap-
pelait pas « Académie »
mais « Société d’agricultu-
re, sciences, belles-lettres
et arts ». Le titre « Acadé-
mie » a é t é ob tenu en
1996.

sortir de ses murs
L’économiste Jean-Paul

Pollin vient d’être élu pré-
sident de cette institution
aux soixante membres.
Au fil de l’année, « elle

travaille sur l’histoire cul-
turelle, intellectuelle, de la

ville d’Orléans », résume
Jacqueline Suttin, qui fut
présidente dans les années
1990, intarissable sur l’his-
toire de l’institution et des
personnages qui ont croisé
sa route. Cela passe par
des « points d’actualité »
ef fectués deux fois par
mois, entre membres. Ré-
cemment, les « rapports
en t re Mo l i è re e t Co r -
neille » étaient par exem-
ple à l’ordre du jour, ainsi
qu’une visioconférence sur
la Tunisie.
Ca r, ou i , pu i squ ’e l l e

s ’ouv re au max imum,
l’Académie s’internationa-
l i s e . E t e l l e n ’e s t p a s
qu’une chambre de recueil
de savoirs passés. « Sur
beaucoup de sujets, on est
plutôt sur l’actualité que

sur un travail de mémoire,
que ce soit en sciences, en
médecine, en économie »,
détaille André Brack, l’un
des membres, directeur de
recherche honoraire au
CNRS d’Orléans.
Parmi les objectifs des

années à venir, Jean-Paul
Pollin estime que « pour
mettre en valeur tout ce
qui se fai t à Orléans »,
l’Académie doit sortir de
plus en plus de ses murs.
La volonté est d’irriguer

tout Orléans, et notam-
ment ses acteurs culturels
et universitaires, voire sco-
laire (des collèges) et éco-
nomiques (le LAB’O). Des
conférences sont organi-
sées régulièrement au Mu-
séum d’Orléans pour la
biodiversité et l’environne-

ment (Mobe). La prochai-
ne est prévue le 19 mai à
18 heures, sur le bien-être
animal. Jusqu’au Covid, un
dîner-débat était organisé
chaque année sur une
question d’actualité. Des
colloques, aussi. Le pro-
chain est déjà programmé,
en mai 2023, sur le thème
« Quelle planète pour de-
main ? ».

capacité d’expertise
Autant de manières de

faire vivre les idées, et en
particulier les idées orléa-
naises. « Nous avons une
capacité d’expertise, que
nous pouvons mettre à
disposition de la commu-
nauté », insiste aussi Jean-
Paul Pollin. La commu-
n a u t é é t u d i a n t e ,
notamment, qui peut tirer
pro f i t des a rch ives de
l’Académie.
Pour devenir membre de

l’Académie, il faut suivre
tout un chemin, être par-
rainé par deux membres
titulaires… mais pour ceux
qu i ne peuvent , ou ne
pensent pas pouvoir, y
prétendre, il existe une So-
ciété des amis de l’Acadé-
mie, qui a pour vocation
d’organiser des manifesta-
tions de soutien. n

èè Pratique. S i te in te rne t :
w w w . l a c a d o . f r . c o n t a c t :
lacado@wanadoo.fr.

En plus de ses travaux inter-
nes sur des thèmes très va-
riés, l'Académie d’Orléans
organise des événements
plus grands publics.

académiciens. Le président Jean-paul pollin (assis, deuxième
en partant de la droite) avec quelques membres. photo d.c.

n état civil

naissances n
Aéline Lozac’h, Siga Kouma, Eleki Tchamdja, Maé Ca-
pelle, Léna Hennebel, Zoé Picard, Eliana Afila Ayissi et
Lucas Sallé. n

décès n
Jacqueline Gay, employé de maison retraitée, domici-
liée à Vienne-en-Val. Gabriel Da Silva, peintre en bâti-
ment, domicilié à Orléans. Roger Parry, chef de centre à
la poste retraité, domicilié à Orléans. Jean Martin, ma-
gasinier retraité, domicilié à Loury. Roger Fromont, des-
sinateur industriel retraité, domicilié à Orléans. Philippe
Chambon, antiquaire retraité, domicilié à Orléans. Gé-
rard Marchand, plombier-chauffagiste retraité, domici-
lié à Saint-Denis-en-Val. Marie Charlot, employée de
bureau retraitée, domiciliée à Chécy. Gislaine Leblanc,
contrôleuse d’usine retraitée, domiciliée à Meung-sur-
Loire. Jacques Bovero, ébéniste retraitée, domicilié à
Marcilly-en-Villette. Françoise Duparcq, aide à domicile
retraitée, domiciliée à Chécy. René Bouclon, instituteur
retraité, domicilié à Orléans. n

scolaire dans l’établisse-
ment, les jeunes ont déci-
dé de renouveler l’expé-
rience en organisant une
action de solidarité qui a
fait appel à la générosité
des quatre cent trente col-
légiens de l’établissement.
Des défis de collecte ont

été proposés chaque se-
maine. Au total, 200 kilo-
grammes de nourriture qui
permettront de servir deux
cents repas, ont été remis
à Monique Fantin, prési-
dente de la Banque ali-
mentaire du Loiret. « C’est
une très belle prouesse
qu’ont réussie ces élèves, a
déclaré, satisfaite, Moni-
que Fantin lors de la remi-
se qui s’est déroulée au
collège. Il est rare d’arriver
à un tel résultat. Ils ont été
portés par leur motivation
», a conclu la présidente. n

collégiens

Solidarité au collège
La Croix Saint-Marceau

collecte. de quoi servir deux cents repas.

n en bref

acacias n Un vide-greniers le 15 mai
L’association stopOgachi organise un vide-greniers dans
le quartier des Acacias, dimanche 15 mai de 6 à 17 heu-
res. Il n’est ouvert qu’aux particuliers. Coût de l’empla-
cement de 2 mètres : 6 € (deux emplacements maximum
par exposant). Sur place seront proposées buvette et pe-
tite restauration. Une dernière séance d’inscription est
programmée dimanche 8 mai de 13 à 14 heures au
79, rue de la Bourie-Rouge. Prévoir une pièce d’identité.
Règlement par chèque ou en espèces. Renseignements
complémentaires au 06.59.10.48.63. n

place de loire n « Apéro mortel »
Un « apéro mortel » sur le théme « La mort en temps de
pandémie » aura lieu jeudi, à 18 heures, à la Taverne,
place de la Loire. Que sont les « apéros mortels » ? Il
s’agit de se retrouver entre citoyens autour d’un verre,
pour parler de la mort librement. Ce sont des moments
d’échanges et de discussions libres et bienveillants, où
l’on discute, on écoute, on évoque une expérience, on
partage un vécu, on s’interroge. Infos au 06.76.76.49.60
ou pourunealternativefuneraire@laposte.net. n


